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L’économie de La Réunion en 2015 

L’embellie se poursuit et repousse le haut du cycle 

 

L'Institut d'émission des départements d'outre-mer (IEDOM) publie une synthèse de 

l’année 2015. Cette note propose une vue d’ensemble de la situation économique et 
monétaire de La Réunion. L’embellie économique observée en 2014 s’est confirmée en 2015 

et a même gagné en vigueur. 
 

L’amélioration de l’indicateur de climat des affaires (ICA), établi au travers de l’enquête d’opinion menée 

par l’IEDOM auprès d’un panel de chefs d’entreprise du territoire, s’est poursuivie en 2015.  
 

Une inflation négative, des taux d’intérêt bas et une bonne orientation de la masse salariale ont eu pour 
effet de soutenir la consommation des ménages. En parallèle, la montée en puissance du chantier de la 

Nouvelle route du Littoral (NRL) stimule toujours l’investissement.  
 

Par ailleurs, les mesures en faveur des entreprises (programmation européenne, CICE, prime à 

l'embauche du premier salarié, etc.) ainsi que le début de reprise économique en métropole ont 
engendré des effets positifs sur l’environnement économique général. Des effets d’entrainement sont peu 

à peu perceptibles, prémices de l’enclenchement possible d’une dynamique plus pérenne. Du côté du 
commerce extérieur, les importations se font l’écho de la fermeté de la demande interne et profitent de la 

baisse de la facture énergétique. 

 
L’amélioration est générale dans tous les secteurs, à l’exception de la construction de logement. Le 

tourisme, lanterne rouge les années précédentes, se redresse. Sur le marché du travail, les dispositifs 
d’emplois aidés et la croissance soutenue de l’emploi salarié parviennent à enclencher une légère baisse 

du chômage.  

 
Dans ce contexte favorable, l’activité bancaire s’est également renforcée en 2015, avec une croissance 

des concours à l’économie de 5 % sur l’année. Le rôle grandissant des prêteurs institutionnels dans les 
opérations de financement se confirme, au profit des entreprises ou des collectivités locales. L’offre 

publique d’achat de la CEPAC sur la Banque de La Réunion constitue aussi un changement important 
dans le paysage bancaire local, modifié également par l’arrivée de nouveaux concurrents bancaires et 

non bancaires (comptes Nickel, assureurs, crowfunding, etc.). 

 
Le bilan de l’année 2015 s’avère donc positif. L’enjeu de 2016 et des années à venir réside donc dans la 

capacité de l’économie réunionnaise à maintenir ou à accélérer ce rythme de croissance retrouvé.  
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